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GRENOBLEETSARÉGION

SAINT­ÉGRÈVE
Embouteillage
monstre sur l’A48 !
Ü Un autocar qui circulait, hier
en fin de matinée, sur l’A48,
dans le sens Lyon/Grenoble, a
perdu ses deux roues arrière
gauche à la hauteur de Saint-
Égrève. L’incident n’ a pas fait
de blessé, mais a causé un
embouteillage monstre qui ne
s’est résorbé qu’en début
d‘après-midi.

MARCILLOLES
Voiture volée et
tentatives de casse
Ü Un véhicule dérobé sur le
parking de l’usine Christe Poly
Strat, à Marcilloles, a été aper-
çu vers 0 h 45sur les lieux
d’une tentative de cambriolage
d’un magasin informatique si-
tué aux Abrets. Il aurait aussi
servi aux cambrioleurs dans la
Drôme et l’Ardèche pendant la 
même nuit.

GIÈRES
Accident matériel
et bouchons sur
la rocade Sud
Ü Un accident sans gravité
s’est produit, hier vers 9 h, sur
la rocade Sud, à la hauteur de
Gières.La collision a provoqué
d’importants bouchons dans le
sens Grenoble/Meylan.

MEYLAN
Une octogénaire
percutée par
une voiture
Ü Une femme de 85 ans a été
percutée par une voiture, hier
peu avant 16 heures, sur le
boulevard des Alpes, à Mey-
lan. Victime d’une fracture
ouverte à une cheville, l’octo-
génaire a été médicalisée sur
place par le Samu, avant d’être
transportée par les sapeurs-
pompiers au CHU Michallon.

FAITS DIVERS
EXPRESS

D
e la Villeneuve au quar­
tier des Antiquaires et du
Musée à la Chaufferie.

En ville, rien qu’en ville, là où
bat le cœur de la campagne
des municipales.

Najat Vallaud­Belkacem,
ministre des Droits des fem­
mes et porte­parole du gou­
vernement, était donc hier à
Grenoble, pour une visite en
trois temps, plein de mouve­
ments (lire par ailleurs), où il a
été beaucoup question, bien
sûr, des femmes, des discrimi­
nations, de tous leurs com­
bats. Mais aussi d’un homme,
d’un candidat, parce que les
élections sont dans un peu
plus d’un mois.

Après une courte balade
dans les ruesducentre,à faire
“coucou” au vendeur de
meubles, “salut” aux lycéens
et “bonjour” au coiffeur (fa­
çonFrançoisFillonlasemaine
dernière à Grenoble), le
temps politique, c’était hier
soir. Oh, pas longtemps, train
à prendre, rendez­vous prési­
dentiel le lendemain, noms à
dévoiler pour le Panthéon
(deux hommes et… deux
femmes), tout ça…

« Oui, je suis triste de ne pas
passer la soirée avec vous », a
soufflé la ministre à tous les
militants qui, à la Chaufferie,
n’avaient pas encore attaqué
lapaella.« Tristedevousquit­
ter », mais avant, « j’ai des
choses à vous dire, plus qu’un
simple “je vous aime” ». Et la
première des choses, « c’est
que Jérôme est un fabuleux
candidat à qui je souhaite une
merveilleuse victoire ».

Quelques instants plus tôt,
ledit “fabulous” candidatgre­

noblois, le socialiste Jérôme
Safar, avait déclaréque « la
différence entre un gouver­
nement de gauche et de droi­
te, c’est qu’à gauche, on choi­
sit la Villeneuve pour la remi­
se d’un rapport officiel, alors
qu’à droite, on évite le quar­
tier, on tourne autour et on
repart ».

«C’est tout cela, la réalité
de notre politique »

Bon filon, le “jeu” des diffé­
rences en politique. Mais Na­
jat Vallaud­Belkacem, elle, a
préféré abattre la carte du
“voilà tout ce que nous avons
fait depuis vingt mois”.

« Est­ceanecdotiqued’avoir
freiné la chute du chômage ?
D’avoir créé la Banque publi­
que d’investissement, les
Contrats d’avenir, les Con­
trats de génération… ? Je ne
suis pas venue faire un inven­
taire à la Prévert, je veux juste
vous dire que nous pouvons
être fiers. » Un temps. Et le
service après­vente reprend :
« Loi Alur, non­cumul des
mandats, postes recréés dans
l’Éducation, adoption d’un
plande luttecontre lapauvre­
té de 2 milliards, mariage
pour tous… C’est tout cela, la
réalité de notre politique. »

Et donc ? « Donc assumons,
rappelons tout cela, autour de
nous, même si vous, à Greno­
ble,vousn’avezpasbesoinde
cela pour les municipales, vo­
tre bilan est exemplaire. »« Il
va falloir quand même se bat­
tre », a répondu l’écho, à sa­
voir le député­maire Michel
Destot.
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Poignée de main hier après-midi à Grenoble, dans le quartier des Antiquaires. Photo Le DL/Christophe AGOSTINIS
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La ministre, le candidat
et « la fierté de notre bilan »

Le bouleversant hommage
à Edwige Elkaïm

«Qui suis­je pour mériter
autantd’éloges ? »

Par ces simples mots, par
cette toute petite question,
Edwige Elkaïm a résumé
une cérémonie où le mot
“humilité” a rimé très fort
avec “amitié”. Car des amis,
il y en avait beaucoup hier,
auMusée,pourrendrehom­
mage à la présidente du Crif
Grenoble­Dauphiné. Des
amis au premier rang des­
quels le député­maire Mi­
chel Destot, des proches,
beaucoup d’élus et même
deux ministres : la Greno­
bloise Geneviève Fioraso,
autre amie, et donc Najat
Vallaud­Belkacem, venue,
« aunomdelaRépublique »,
lui remettre les insignes de
chevalier dans l’ordre natio­
nalduMérite.

Mais reprenons la ques­
tion : qui est Edwige Elk­
aïm ? Il faudrait plus que ces
quelques lignes pour y ré­
pondre.Carc’est« uneauto­
rité et une bonté », « une
femme merveilleuse », au
« parcours remarquable »,

quiamené« tantdecombats
contre le racisme et l’antisé­
mitisme, pour la liberté, la
justice et la paix », a dit Mi­
chelDestot.« Votreforce,vo­
tre courage, votre détermi­
nation sans faille contre l’in­
t o l é r a n c e , s u s c i t e n t
l’admiration de tous », a
poursuivi Geneviève Fiora­
so, trèsémue.

Émue,NajatVallaud­Belk­
acem l’était aussi. Tout com­
me nous. Tout comme Latifa
Ibn Ziaten, la maman
d’Imad,militaire français tué
à Toulouse par Mohamed
Merah. C’est à elle, c’est aux
ministres, c’est à toute la sal­
le, aux femmes, qu’Edwige
Elkaïm,quiaévoquéunevie
de réfugiée, d’enseignante,
de mère, de grand­mère ou
demilitante,afait,hier,« une
place de choix » dans son
cœur.« Ces trente années
sont passées comme un
jour », a­t­elle dit, avant de
conjuguer, encore, toujours,
les mots “combats” et “cou­
rage”,auprésent,aufutur.
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La ministre à Edwige Elkaïm : « Vous avez fait tellement pour le droit 
des femmes. Nous vous admirons. »  Photo Le DL/Christophe AGOSTINIS

C’est à la Villeneuve qu’Olivier Noblecourt a
remis son rapport à Najat Vallaud-Belkacem

L’après­midi ministériel
a donc démarré au Pa­

tio, dans le quartier de la
Villeneuve, où l’élu gre­
noblois Olivier Noble­
court (qui est, soit dit en
passant, le directeur de
campagne de Jérôme Sa­
far) a remis à la ministre
un rapport, que cette der­
nière lui avait commandé,
sur les femmes migrantes.

Droit au travail, droits

sociaux, discriminations,
violences… « Il était lar­
gement temps de passer
de la théorie à la prati­
que », a déclaré Najat
Vallaud­Belkacem. « Et il
y a, dans ce rapport, beau­
coup de très bonnes pré­
conisations, dont certai­
nes rejoindront le projet
de loi sur l’égalité fem­
mes­hommes », a conclu
la ministre.

« Je suis sensible au fait que 
ce soit un homme, s’appelant 
Olivier, qui s’occupe de la 
situation des femmes migrantes 
en France ». Photo DL/Christophe AGOSTINIS


